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sentir d'une science théologique profonde et forte, le clergé accueil-
lera avec faveur, nous l'espérons, les Commentaires de M. l'abbé
Pâquet, et tous ceux que la chose regarde, aimeront y puiser la
doctrine thomiste dans toute sa force et sa pureté. Ils y trouveront
entre autres choses, la solution de bien des questions actuelles.

Par-dessus tout, qu'on ne l'oublie pas, la doctrine de saint Thomas
est le coup de mort du libéralisme catholique, le plus dangereux
rejeton du rationalisme.

Petit sermon en trois points.

Le R. P. d'Alzon terminait une lettre à un jeune homme par
ces mots :

i Surtout, mon cher ami, n'oubliez pas que la vie est bien
courte, le ciel bien beau et Penfer bien chaud. »

On ne répète pas assez à la jeunesse ce petit sermon en trois
points. Elle en a pourtant un si grand besoin pour se maintenir
dans le bien !

Un mot d'enfant.

C'était pendant une mission. Jeanne qui a 5 ans, disait à son
papa :

- Je serais bien heureuse si tu venais avec moi ce soir au
sermon ; il y avait beaucoup de messieurs qui y conduisaient
hier leurs petites filles.

- C'est bien, dit le père, je t'y mènerai ce soir.
Le soir Jeanne entrait à Péglise avec son père. Mais condui-

sant sa fille près d'une dame de sa connaissance, il fit semblant
d'aller du côté des hommes et sortit de Péglise. Jeanne s'en
aperçut et ne dit rien.

Le lendemain elle demeura parmi les messieurs avec son
pere:

- Qae faites-vous là, lui dit le prêtre, ce n'est point votre place.
- Monsieur, répondit-elle tout bas, laissez-moi ici, je gardt

papa !
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